
Micro-informatique et traitement documentaire
de correspondances : une application

Autor(en): Müller, Bertrand

Objekttyp: Article

Zeitschrift: Geschichte und Informatik = Histoire et informatique

Band (Jahr): 2 (1991)

Persistenter Link: https://doi.org/10.5169/seals-4265

PDF erstellt am: 28.05.2024

Nutzungsbedingungen
Die ETH-Bibliothek ist Anbieterin der digitalisierten Zeitschriften. Sie besitzt keine Urheberrechte an
den Inhalten der Zeitschriften. Die Rechte liegen in der Regel bei den Herausgebern.
Die auf der Plattform e-periodica veröffentlichten Dokumente stehen für nicht-kommerzielle Zwecke in
Lehre und Forschung sowie für die private Nutzung frei zur Verfügung. Einzelne Dateien oder
Ausdrucke aus diesem Angebot können zusammen mit diesen Nutzungsbedingungen und den
korrekten Herkunftsbezeichnungen weitergegeben werden.
Das Veröffentlichen von Bildern in Print- und Online-Publikationen ist nur mit vorheriger Genehmigung
der Rechteinhaber erlaubt. Die systematische Speicherung von Teilen des elektronischen Angebots
auf anderen Servern bedarf ebenfalls des schriftlichen Einverständnisses der Rechteinhaber.

Haftungsausschluss
Alle Angaben erfolgen ohne Gewähr für Vollständigkeit oder Richtigkeit. Es wird keine Haftung
übernommen für Schäden durch die Verwendung von Informationen aus diesem Online-Angebot oder
durch das Fehlen von Informationen. Dies gilt auch für Inhalte Dritter, die über dieses Angebot
zugänglich sind.

Ein Dienst der ETH-Bibliothek
ETH Zürich, Rämistrasse 101, 8092 Zürich, Schweiz, www.library.ethz.ch

http://www.e-periodica.ch

https://doi.org/10.5169/seals-4265


Micro-informatique et traitement documentaire de correspondences:
une application.

Bertrand Müller

Introduction

Les progres considerables de 1'informatique, en particulier de la micro-
informatique, ouvrent ä l'historien de nouveaux horizons de recherche. Au
cours de ces dernieres annees, la taille des corpus documentaires avales et
digeres par l'ordinateur ne cessent de croitre pour atteindre parfois des
dimensions gigantesques. Cependant, c'est principalement le traitement
d'informations quantitatives qui semble interesser les historiens. Et en toute
apparence, le recours a 1'informatique demeure, tel en ses debuts, fortement
lie ä l'histoire quantitative. Trop etroitement, me semble-t-il, car nombreuses
sont les sources susceptibles d'autres formes d'analyse, irreductibles au seul
traitement statistique, de plus en plus sophistique par ailleurs.

Tout traitement d'information ne peut etre restreint aux seules

manipulations du codage ou de runiformisation statistiques. L'analyse des

documents textuels, en particulier, meme s'il n'ont pas echappe ä la loi de la
mesure et du nombre, attendent encore des informaticiens des propositions
et des suggestions pour d'autres formes d'ingerences informatiques, plus
"qualitatives". Les applications disponibles sur le marche privilegient encore
le chiffre au detriment de la lettre et l'historien aura beaucoup de peine ä se

procurer des logiciels adaptes, lui offrant un instrument de travail
immediatement operationnel.

Programmer ou renoncer

Pour envisager un recours ä 1'informatique qui ne se limite pas au traitement
de texte elementaire, ni aux seules manipulations statistiques, l'historien,
dans la plupart des cas, se trouve conffonte ä un dilemme : s'investir lui-
meme dans la programmation ou renoncer completement ä l'utilisation de

1'informatique.

Choix difficile evidemment. Peu prepare ä priori ä l'"ecriture informatique",
l'historien hesitera longtemps avant d'entreprendre un apprentissage long et
fastidieux qui ne sera pas necessairement reconnu par ses pairs. Par

ailleurs, sa decision dependra aussi des contraintes que lui impose
l'economie generale de sa recherche. Le temps et les moyens financiers qu'il
consacrera ä la programmation limiteront d'autant ceux dont il dispose pour
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la recherche historique proprement dite. Enfin, la complexity croissante des

problemes ä traiter, 1'evolution tres rapide des materiels informatiques lui
interdisent l'acquisition d'une formation serieuse et durable dans le domaine
informatique, sous peine de renoncer lui-meme ä l'histoire

Des lors, la solution passe inevitablement par une collaboration plus etroite
entre historiens et informaticiens. Elle reste encore exceptionnelle et souvent
problematique. Les Universites qui ont beaucoup investi dans l'acquisition
de materiel sont encore demunies de personnel et le F.N.R.S. demeure
reticent a soutenir financierement une telle cooperation dans le cadre de

projets necessairement limites.

Manifestement, c'est ä la mise en commun des nombreux problemes qui
concernent l'utilisation et l'elaboration d'applications informatiques que des

societes comme celle-ci doivent consacrer l'essentiel de leur effort.

Encourager l'echange des experiences, discuter des difficultes rencontrees,
favoriser surtout la diffusion de logiciels, trop rarement connus, parce qu'ils
ont ete congus dans l'intimite des laboratoires, telles pourraient etre
quelques unes des priorites d'Histotre et Informatique.. Et ne pourrait-on
envisager de mettre en commun les intelligences pour la conception d'un ou
deux logiciels susceptibles de repondre efficacement au travail elementaire et
quotidien de l'historien. (fichier bibliographique, fichier documentaire, par
exemple). Enfin, c'est aussi dans l'echange des astuces innombrables,
parfois ingenieuses souvent banales, mais indispensables, que chacim, dans
son coin, s'efforce de bricoler, que devrait resider l'interet et l'utilite evidente
de son Bulletin.

Editer une correspondance : une assistance informatique

Cette note est consacree ä la presentation d'une application specifique de

traitement documentaire informatise. En l'occurrence, il s'agissait d'imaginer
une solution informatique pour preparer l'edition d'une correspondance
echangee entre deux historiens, Lucien Febvre et Marc Bloch, cofondateurs
de la revue Annates d'Histoire Economique et Sociale, dont le premier numero
parutle 15 Janvier 1929.

La valeur intrinseque de ce document n'a pas ä etre discutee ici et je
limiterai mon propos ä la seule description du logiciel congu et elabore dans
ce cadre.

L'usage de cette application ne se limite pas au traitement de ce document
particulier et peut etre envisage pour l'edition de toute autre correspondance
et plus generalement de textes de nature diverse, exigeant une annotation et
une indexation.
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L'application a ete developpee ä partir de 46 Dimension, logiciel de

Traitement de donnees congu pour les micro-ordinateurs du type Macintosh.
Elle n'est done pas compatible, pour l'instant du moins, avec les micro du
type IBM.

L'tdition de texte

Au cours de ces dernieres annees, la generalisation de l'informatique
d'edition a considerablement allege la fabrication et les coüts d'une edition
de texte. Dans ce seul domaine, nous disposons de logiciels de plus en plus
nombreux dont les performances ne cessent de s'ameliorer. Les

developpements considerables de la Publication Assist&e par Ordinateur
(PAO) rendent possible des publications auxquelles il fallait renoncer hier
encore. La digitalisation enfin, meme si elle se limite actuellement encore au
traitement des textes "imprimes", accroit les possibilites d'edition.

Peu ä peu, l'historien-editeur se substitue ä l'editeur professionnel. Pourtant,
il ne faut pas s'illusionner trop rapidement: si ce qui paraissait hier encore
inimaginable semble aujourd'hui concevable, cela ne veut pas encore dire
aisement realisable. II ne suffit pas de s'equiper ä vil prix d'un quelconque
ordinateur et d'un simple traitement de texte pour s'improviser impunement
editeur. Et meme si l'historien, editeur dilettante, muni d'instruments
performants, peut legitimement esperer de bons resultats dans la
preparation d'une publication de document, la mise au point definitive, la
publication elle-meme et surtout sa diffusion, exigent l'assitance d'un
editeur. Faute de quoi la qualite du produit fini s'en ressentira.

Par ailleurs, si techniquement le secours de l'informatique parait
appreciable, il peut representer une surcharge de travail: l'editeur exigeant
un produit toujours plus acheve. Or ä ce travail, l'historien n'est pas
necessairement prepare, puisque la ne reside pas son interet prioritaire
lorsqu'il s'attelle ä la publication d'un document ou d'un corpus de texte.

La documentation des textes
\

C'est ä la documentation des textes que l'historien souhaiterait pouvoir
consacrer l'essentiel de ses efforts. Sa tache prioritaire consiste ä foumir au
texte tout l'equipement necessaire pour en faire sinon un "monument" du
moins un document lisible, condition prealable et indispensable ä la
transformation de toute archive en document historique.

L'historien doit-il pour autant se contenter de n'avoir ä disposition que le

texte transcrit sur un support informatique et continuer ä recourir, pour la
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partie essentielle de son travail, ä un usage "manuel" de ses traditionnelles
fiches Sans doute, a-t-il aujourd'hui le loisir de saisir egalement dans des

bases de donnees, les informations dont il a besoin. Constituer ainsi son

propre arsenal informatique, fichier biographique, bibliographique, etc ne
represente plus pour l'historien une aventure trop risquee. Ces operations
informatisees constituent ä l'evidence un confort appreciable dans son
travail, mais il ne tire ainsi que tres partiellement profit des possibilites que
lui offre rinformatique. Idealement, il pourrait esperer avoir ä sa disposition
un logiciel qui lui permette de travailler ä meme le document, sans avoir ä

ouvrir et ä refermer incessamment les fichiers dont il a besoin, un logiciel
integrant done les multiples fichiers dont il a besoin aux textes qu'il doit
documenter.

L'application presentee ici a ete congue precisement dans cet esprit.
Regroupant dans un seul ensemble les differents fichiers necessaires, eile

permet d'effectuer, ä partir d'im environnement informatique unique, toutes
les operations de traitement, les manipulations de fichiers, la saisie des

informations, l'annotation et la preparation des index.

Cahier des charges

Le traitement documentaire d'une correspondance possede des

caracteristiques et des contraintes specifiques. L'elaboration d'une
application informatique devait done repondre ä certaines exigences:

1. saisir et gerer des fiches contenant des informations
alphanumeriques de taille tres variable (texte des lettres, notes de

lecture, informations biographiques, etc).

2. travailler sur des informations de nature tres diversifiees. En effet, la
correspondance de Lucien Febvre et de Marc Bloch appartient ä la
categorie des correspondances intellectuelles et scientifiques plus
que litteraires. D'autres part, leurs lettres sont consacree
essentiellement ä la gestion de la revue dont ils entendaient assumer
activement la direction. L'ecriture en porte l'empreinte manifeste :

lettres courtes, contenant de nombreuses donnees ä traiter, souvent
allusives, redigees en style telegraphique, exigeant une annotation
lourde de par la multiplication des noms, des references
bibliographiques citees, mais aussi des autres correspondances
echangees ä propos de la revue. Malgre ses specificites, son
traitement ne se differencie pas sensiblement de celui d'autres textes
du meme genre.
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La base de donn£es documentaires

Elle se compose d'ün fichier central qui contient, sous formes de fiches

separees, l'ensemble de la correspondance et d'une serie de fichiers annexes:

un fichier personnes, contenant les informations biographiques de

toutes les personnes citees, repertoriees sous plusieurs rubriques
differentes (date de naissance, date de deces, origine sociale, etudes,
carriere, autres)

un fichier bibliographique, prevu pour la gestion de references

bibliographiques complexes (livre, article, contribution ä un ouvrage
collectif, chapitre de livre, compte rendu de livre et compte rendu
d'article, document non publie)

un fichier des correspondances annexes. Une correspondance est
rarement isolee, eile s'inscrit generalement dans un reseau plus vaste
le long duquel circule de nombreux echanges epistolaires. Ce fichier
permet ainsi d'inventorier l'ensemble de ces correspondances
annexes. II ne resout evidemment pas l'epineux probleme du
rassemblement de ces documents, disperses dans de nombreux
centres d'archives.

un fichier g6n6ral, intitule Evenements. Ce fichier sert ä accumuler
toutes les autres informations, de nature tres diverse, qui se referent
ä des evenements cites ou commentes dans les lettres. Iis sont
identifies par une date et/ou par un mot-cle.

un fichier Bloc-notes : disponible ä tout moment, il sert en quelque
sorte de journal de recherche.

Les fichiers sont autonomes, mais lies entre eux. Les liens ont ete etablis par
des sous-fichiers : chacune des fiches de chacun des fichiers dispose de son

propre fichier, celui-ci contient la r£f&rence de la lettre, ainsi que les notes
de lectures, c'est-ä-dire des informations extraites automatiquement du
texte.

Chaque fiche du fichier central possede plusieurs sous-fichiers comprenant
successivement: l'index nominal, l'index analytique, les verifications et,
enfin, les notes.

Structure du fichier

Finalement, l'elaboration d'un reseau de fichiers lies les uns aux autres nous
a conduit ä une structure relativement complexe, eile peut etre representee
schematiquement comme suit:
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L

El. ä verifier

Notes
^HCORRESPONDANCt

Ref/notes lect

FICHIER ]
I Sous-fichier 1

Index Nominal

Index matier

[ MATIERES ]
-I Ref/notes lect K 1 PERSONNES I

LETTRES CITEES

Ref/notes lecTk 1 BIBLIOGRAPHIE

fEVENEMENTS I

T BLOC NOTES I

Schema 1 : Structure de la base de donn£es de la correspondance

Principales operations

Cette application a ete congue en fonction des difFerentes operations
decoulant du traitement documentaire et de l'edition de texte. Elle devait
notamment offrir un confort de travail optimum en privilegiant les relations
entre les differents fichiers en fonction des difFerentes etapes du travail. J'en
distinguerai sept principales:

1. La saisie de la correspondance: Elle a ete efFectuee ä l'aide d'un
logiciel de traitement de texte. Une procedure simple permet
d'importer la correspondance dans le fichier. II sufHt d'identifier
chacune des lettres par une breve reference, du type LF ou MB suivi
d'un numero.

2. Preparation du document: A partir de cette etape, toutes les

operations s'effectuent dans l'environnement de l'application.

2a. Identification et datation des documents: une seule procedure
(intitulee Reference) donne acces ä toutes les operations
d'identification des lettres. (saisie de l'entete, lieu, date, classement,
etc)

2b. Preparation des fichiers d'informations : Ce travail s'effectue sur
les lettres elles-memes et ä l'aide de la procedure Indexer. Chacun
des fichiers documentaires annexes peut etre appele directement ä
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partir d'un seul masque de saisie. Une grande partie des

enregistrements sont automatiques, il suffit de selectionner le texte et

d'appeler le fichier.

Schema 2 : Saisie des references de la correspondance

Remarque : Cet ensemble de procedure permet d'enregistrer tous les

elements de reference : entete, lieu, date, etc. de chacune des lettres. A ce

niveau, les sorties ont ete prevues principalement pour l'lmpression de

listes de contröle.

Documentation et recherches d'archives: Pour faciliter les
recherches documentaires qui seront effectuees dans les

bibliotheques et les centres d'archives, de -nombreuses procedures
ont ete prevues, en particulier des sorties imprimantes (fiches A5) qui
peuvent etre effectuees ä partir de chacun des fichiers, en fonction
des besoins.

CORRESPONDANCE

rS6lection"
Tri

1 lettre -O-

Matiöre

Personnes IK Index

-( Index > -Q»

ooOH

Lettres cities

Bibliographie

I— Evenements

Saisie

PERSONNES

MATIERES

LETTRES CITEES

BIBLIOGRAPHIE

EVENEMENTS

Saisie

-*o

oK)

Schema 3 : Saisie des informations et indexation.

Remarque : Ce schema resume les operations 2 b) 3 et 4
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4. Enregistrement des informations : Ici aussi, les operations de

saisie peuvent s'effectuer soit en appelant la lettre concernee, soit
Tun des fichiers particuliers.

5. Annotation : Elle s'effectue directement sur chacune des lettres.
L'appel de note est saisi dans le texte, il genere une sous-fiche qui
permet de saisir le texte de la note.

CORRESPONDANCE

Verifications

1 lettre -o-_ NotesI
a a i

| PERSONNES |

MATIERES |

LETTRES CITEES

BIBLIOGRAPHIE |

EVENEMENTS |

S~
Imprimante

Texte

Texte RTFD

Schema 4 : Annotation de la correspondance

6. Elaboration des index : L'index nominal et l'index analytique sont
enregistres automatiquement, au fur et ä mesure du travail, et ne
doivent plus etre saisi ulterieurement. Par ailleurs, les liens entre les
differents fichiers indexant chaque fiche de chacun des fichiers au
fichier central, il est toujours possible d'imprimer un index des
references bibliographiques ainsi que des lettres annexes citees.

7. Edition : 4. Dimension n'a que des possibilites tres limitees de

traitement de texte et de mise en page. Pour palier ä ce defaut, des

procedures de transfert ont ete amenagees. Les documents exportes
peuvent done etre sauvegardes en format ASCII et repris ä l'aide d'un
logiciel de traitement de texte pour etre mis en page et transmis ä
l'editeur. L'insertion de format RTF dans le texte, ainsi que la
procedure Exporter lettres+Notes Format RTF est compatible avec
la conception des Styles et Notes de bas de page d'un logiciel comme
Word. II en va de meme pour les index (nominal et analytique).

Limites de l'application

Au point de vue du traitement documentaire, cette application connait deux
types de limites particulieres: Celles liees ä la conception d'ensemble de la
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base de donnees ; les autres sont tributaires des contraintes du logiciel qui a
servi ä son elaboration. D'autres part, comme l'essentiel des donnees sont
des donnees textuelles, non codifiees et souvent reproduites ä de nombreux
exemplaires dans des fiches particulieres, cette application est assez
gourmande de memoire de stockage. Ainsi, en depit d'un nombre
relativement peu eleve de lettres ä traiter (environ 500 en roccurrence), la
taille de la base de donnees s'accroit tres rapidement.

En revanche, les performances typographiques de cette application sont
nettement moins probantes. Les logiciels de traitement documentaire ne
sont pas destines ä la PAO. De plus, les concepteurs de 4 Dimension ont
neglige jusqu'ä present le developpement d'une interface avec d'autres
logiciels (traitement de texteou PAO). Les palliatifs adoptes ici n'ont pas
permis de combler toutes les lacunes.

Conception et realisation:

Bertrand Müller
Ormeaux 22

1066 Epallnges

Specificite du programme :

Traitement documentaire et annotation de texte, en particulier de documents epistolaires.

Configuration minimale :

- Macintosh Classic,

- Disque dur 20 Mega

- 4e-Dimension, version 4.1

Configuration souhaitge :

- Macintosh SE30 ou mieux

- Disque dur + disque dur amovible:

- 4e-Dimension, version 4.2

Limites :

- Nombre de lettres enregistrees : capacite du disque

- Longueur maximales des lettres : 32'000 car.
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